
Vendredi 16 juin 2017                     
Centre équestre de Magrin (81) à 19h 30               

« Les Cavaliers du Pays Cathare » 

TOUCHER LE CERVEAU, 

CHANGER L’ESPRIT… 

Tentons ce soir une traversée critique des transformations de la psychiatrie d’hier et d’aujourd’hui.                                                                                                                             
Certaines avancées technologiques se sont répercutées dans le champ du soin psychiatrique.                                              
En quoi ces transformations ont elles modifié le regard porté sur la maladie mentale, son traitement 
possible et sur sa possible guérison ?  

Comment la psychiatrie du XXe siècle a t’elle cherché dans une science soutenue par des techniques 
nouvelles des réponses plus satisfaisantes que celles élaborées au siècle précédent ? 

Comment l’espoir de comprendre et de soigner la folie s’est il porté du coté de la science et des progrès 
technologiques ? Par manque de rationalité et d’efficacité ?                                                                                                        
Ou par croyance en une vérification scientifique du savoir sur la folie ? Pour la réduire au silence ?  

Comment en France ont été introduites puis rejetées ou conservées successivement différentes techniques 
de modifications cérébrales, dont le but annoncé était d’améliorer l’état d’un individu déclaré fou et de 
transformer son comportement de façon à le rendre compatible avec la vie en société ?  Exemples de la 
psychochirurgie (lobotomie), de la narco-analyse, de la prescription de différents produits chimiques, 
mescaline, amphétamines, LSD et des neuroleptiques.  

Que penser de nos jours des neurosciences, des techniques d’intervention sur le cerveau ?                                               
Hypothèse que la folie est localisée et localisable dans le cerveau ?    

En quoi l’utilisation de ces différentes techniques ou celles des thérapeutiques chimiques transforment 
elles la représentation de la maladie mentale ? Traitement définitif, ponctuel, permanent ? 

Mais finalement, pourquoi cette frénésie à toujours vouloir établir la carte précise du lieu cérébral 
responsable de la maladie psychique, des dérèglements de l’humeur et des troubles du comportement ? 
Ne doit on pas admettre que la folie n’est ni entièrement localisable ni totalement réductible ?                                 
Juste inhérente à notre condition humaine…  

 

                                                                                                                                                                                                                          

 

 

 

 

PS : Pour toucher l’appétit et 

ne pas changer l’esprit… de 

nos rencontres, apporte un plat 

ou une boisson ! 

Avec la participation de Carlos PARADA 
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« Toucher le cerveau, changer l’esprit » 

 


